
 
 

 
 

 

MEYNARD Pierre 
31 juillet 1884 – 6 septembre 1914 

 

 Les recherches sur la famille Meynard nous entraînent sur les routes du sud 
Gironde de Lamothe-Landerron et de Saint-Michel-de-Lapujade. C’est sur ces 
communes que vivaient ses parents avant leur mariage. Jean-Louis, son père, exerçait 
la profession de cultivateur. Son grand-père était carrier. Françoise, sa mère, travaillait à 
la terre. 
 

ierre Meynard, est né le 31 juillet 1884 au village des Landerrons sur la 

commune de Lamothe-Landerron. A trois ans, en 1887 il perd sa mère. A 12 
ans il est présent sur les registres du recensement de 1896 de la commune de 
Loupiac. Sa famille, recomposée, vient de s’installer dans le quartier de Pitchat. 

Ce sera le seul acte administratif le notifiant sur le sol de notre commune. On le retrouve 
successivement en 1911 à Mourens, où il travaille comme domestique de ferme chez 
Arnaud Barés, propriétaire exploitant, en 1912 à Monprimblanc, en 1914 à Donzac à 
Grand village, chez Limousin. 
 

 Pierre Meynard de la classe 1904, de petite taille (1,55m), est incorporé à 
Bordeaux au 144èmeRégiment d’Infanterie le 10 octobre 1905 jusqu'à sa mise en 
disponibilité le 28 septembre 1907. Il accompli deux périodes militaires en 1910 et 1913. 
 

Il est rappelé à l’activité le 4 août 1914 dans le cadre du 220ème Régiment d’Infanterie 
constitué à Marmande. Son régiment quitte Marmande dans la nuit du 11 au 12 août et 
débarque le 14 à Suippes (Marne), puis atteint le 18, Nixéville-Blercourt (Meuse), à 
proximité de Verdun. 
Dans la journée du 24 août, le 220ème, reçut dans des circonstances très difficiles un 
terrible baptême du feu. Les pertes s’élevèrent à 684 officiers, sous-officiers, caporaux et 
soldats tués, blessés, prisonniers ou disparus, soit le tiers de l’effectif embarqué dans les 
trains à Marmande le 11 août. 
 

 Pierre participera aux combats d’Osches et d’Ippécourt dans la Meuse. Il 
s’agissait d’arrêter et de refouler l’aile gauche des armées ennemies qui, de la Somme à 
la Meuse, se ruaient vers le sud. Le 6 septembre, vers 14 heures sur le mamelon 
Osches-Ippécourt, le régiment déploie trois compagnies, faits quelques bonds, est pris 
sous le feu de mitrailleuses et, après avoir prolongé son effort durant deux heures, bat 
en retraite sur Souilly. 
Durant cette journée, l’ennemi n’a cédé que peu de terrain, mais sa marche a du moins 
été définitivement arrêtée. La lutte a été dure et sanglante : les pertes de la troupe (306 
tués, blessés ou disparus).  

        ●●● 

P 



 Pierre Meynard, soldat de 2ème classe, déclaré blessé sur un état dénominatif 
dans un premier temps, est reconnu tué à l’ennemi ce dimanche 6 septembre 1914 lors 
des combats d’Osches. « Mort pour la France », il repose depuis ce jour en terre 
Lorraine à Osches. A obtenu à titre posthume la médaille de la Victoire. 
Son demi-frère, Pierre Henri, blessé sur le front macédonien, est décédé, suite à des 
blessures de guerre le 16 août 1917 à l’hôpital maritime Sainte-Anne de Toulon. 
 

 Célibataire, Pierre Meynard n’a pas eu de descendant, mais sa demie-soeur 
Jeanne Henriette épouse en 1921 à Loupiac Raoul Jean Dupuch. Une fille naîtra de 
cette union assurant ainsi une descendance à la famille Meynard. Jeannine Dupuch 
épouse Castan, née à Loupiac en 1928, était la nièce de Pierre Meynard. Résidante à 
Béguey, elle décède en 2000. ● 

 
 

GIRONDE 
 COMMUNE DE LAMOTHE LANDERRON 

Naissance : le 31 juillet 1884. 
Trente-un juillet mil huit cent quatre-vingt-quatre. Acte N°13 
« Acte de naissance de Meynard Pierre, né aujourd’hui à six heures du soir, fils de Meynard Louis Jean, 
cultivateur âgé de vingt-six ans et Labonne Françoise, cultivatrice âgée de 23 ans, mariés et domiciliés 
au village des Landerrons. » 
 

 
 



MEUSE 
 COMMUNE DE OSCHES 

Décès : le 6 septembre 1914. 
 Meynard Pierre. 
 Matricule N°214 au recrutement de Bordeaux (Gironde) 
 Soldat de 2ème classe  220ème Régiment d’Infanterie.   Classe 1904.           Célibataire. 
 Tué à l’ennemi.  Médaille de la Victoire. 
 Domicilié en dernier lieu à Loupiac (Gironde) 
 Transcription sur le registre des décès de la commune de Loupiac le 24 août 1918. 

Acte N°18. 
Avec mention dans la marge « Mort pour la France » 
« Attendu qu’il résulte des documents communiqués au tribunal et émanant du ministère de la guerre 
que le soldat Meynard Pierre du deux cent vingtième régiment d’infanterie né à Lamothe-Landerron le 
trente-un juillet mil huit cent quatre-vingt-quatre fils de Louis Jean Meynard et de Françoise 
Labonne domicilié en dernier lieu à Loupiac a été tué à l’ennemi le six septembre mil neuf cent 
quatorze à Osches (Meuse). 
Attendu qu’aucun acte régulier de décès n’a pu être dressé. Par ces motifs le tribunal après avoir 
délibéré, déclare constant ledit décès du soldat Meynard Pierre « Mort pour la France » le six 
septembre mil neuf cent quatorze à Osches, Meuse. 
Ordonne la transcription du présent jugement sur les registres de l’Etat civil de la commune de Loupiac 
Gironde et la mention en marge des dits registres à la date du décès du susnommé. » 

 
 



ARBRE GÉNÉALOGİQUE 
DE LA FAMİLLE MEYNARD 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

____________________ 

 
MEYNARD Louis 

1823 -  
FAUCHER Jeanne 

1828 –  
 

________________________ 

 
MEYNARD Louis Jean 

1857 - 1941 
LABONNE Françoise 

1860 - 1887 
 

________________________ 

 
MEYNARD Pierre 

1884 - 1914 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 Arbre généalogique simplifié réalisé par Jacques Brisset 
sur la base d’actes d’Etat-civil et de documents d’archives. 

  Année 2014. 
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MÉMOIRE DES HOMMES 
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MEYNARD 

Pierre. 

 Soldat. 
 220ème Régiment d’Infanterie. 
 Classe 1904. 
 Matricule N°214 au 

recrutement de Bordeaux 
(Gironde) 

 Mort pour la France le 
6 septembre 1914 
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220ème REGIMENT D’INFANTERIE 
 JOURNAL DE MARCHE ET DES OPÉRATIONS 

DU 220ème R.I. EN 1914-1918 
 

 
 

 
 
 

 
          Journée du 6 septembre 1914 -  Page 16. 

      (J.M.O * 11 août 1914 au 4 mars 1916) 
SOURCES : 

 Internet/mémoire des hommes - journaux des unités (1914-1918) 
 



SOURCES DÉPARTEMENTALES 
 

REGISTRES DE MATRICULES 
 

Gironde 
 Recrutement de Bordeaux 

 FICHE 
 

MEYNARD 

Pierre. 
N° Matricule de recrutement 214 
Né le 31 juillet 1884 à Lamothe-
Landerron canton de La Réole, 
département de la Gironde résidant à 
Lamothe-Landerron, sans profession. 
Fils de Louis Jean et de feue Françoise 
Labonne domiciliés à Loupiac canton de 
Cadillac département de la Gironde. 
 N° 19 de tirage dans le canton de 
Cadillac. 
 

Incorporé au 144 Régiment à compter du 
10 octobre 1905. 

Envoyé dans la disponibilité le 28 
septembre 1907. Certificat de bonne 
conduite accordée. 
 

Rappelé à l’activité le 4 août 1914 à 
septembre 1914. Décédé et inhumé à 
Osches en septembre 1914. Tué à 
l’ennemi. 
 

A accompli 1ère période au 144ème 
Régiment d’Infanterie du 26 août au 17 
septembre 1910. 
A accompli 2ème période au 144ème 
Régiment d’Infanterie du 27 mars au 12 
avril 1913. 
 

Campagne contre l’Allemagne du 4 août 
1914 au septembre 1914. 
Médaille commémorative : Médaille de la 
Victoire. 
 

Signalement : Taille 1m55. 
Degré d’instruction générale : 3. 
 

Habitations successives : 
1911 Mourens – 1912 Monprimblanc – 
1914 Donzac à Grand village chez 
Limouzin. 
 

Passe dans la réserve de l’armée active 
le 1er octobre 1908. 

 
 

 

REGISTRES DE DÉNOMBREMENTS 
 GIRONDE 

 COMMUNE DE LAMOTHE-LANDERRON 
1891 

Meynard Jean-Louis 34 ans Cultivateur Chef 

Banquet Jeanne 23 ans Cultivatrice Femme 

Meynard Pierre (Henri) 2 ans S.P Fils 
Le second fils Meynard Pierre Henri est recensé. Meynard Pierre né en 1884 n’est pas présent au domicile familial. 

 COMMUNE DE MOURENS 
1911 

Meynard Marcel 1884 Fr. Domestique à la ferme. Chez Barés 
Meynard Marcel (Pierre) était domestique de ferme chez Barés Arnaud propriétaire exploitant. 

 

SOURCES COMMUNALES 
 

REGISTRES DES DÉLIBERATIONS 
 

 CONSEIL MUNICIPAL DE LOUPIAC 33410 
1932 - 28 FÉVRIER 
Demande de Jean-Louis Meynard 

(extrait d’une délibération 1903-1932/592) 
M. Meynard est vieux et malade ; il a perdu ses deux fils à la guerre et il ne lui reste qu’une fille, la femme Dupuch 
domestique à Rondillon. Le Conseil reconnaît que M. Meynard a des ressources plutôt insuffisantes et il décide son 

inscription sous réserves d’une déduction de 15 francs que sa fille s’engage à lui verser chaque mois. 

1938 - 21 AVRIL 
Assistante maladie de Jean-Louis Meynard 

(extrait d’une délibération 1932-1950/128) 
Monsieur le Maire invite le Conseil Municipal à examiner la demande d’assistante maladie présenté par Louis Meynard 
demeurant au village de Roche. Considérant que Louis Meynard à 81 ans, qu’en raison de son grand âge, il ne peut plus 
gagner sa vie, que sa fille Dupuch domestique agricole ne peut par suite de son modeste salaire lui venir en aide que dans 

une très faible proportion s’il tombe malade. 
 

REGISTRES DE DÉNOMBREMENTS 
 

 COMMUNE DE LOUPIAC 33410 
1896 Pichat 

Meynard Louis 39 ans Fr. Cultivateur Chef 

Banquet Anna 27 ans Fr. S.P. Femme 

Meynard Marcel 12 ans Fr. S.P. Fils 

Meynard Henri 7 ans Fr. S.P. Fils 

Meynard Henriette 4 ans Fr. S.P. Fille 
 



REGISTRES DE L’ÉTAT-CIVIL 

 GIRONDE 
 COMMUNE DE LAMOTHE LANDERRON 
 Etat civil : Mariage – Année 1880 – 14 août 

Mariage de MEYNARD Jean Louis et LABONNE Françoise. 
Notes 

D’une part 
Meynard Jean-Louis, cultivateur, âgé de vingt-trois ans, demeurant avec ses père et mère à Saint-Michel-de-
Lapujade, canton de La Réole, né le vingt-huit avril mil huit cent cinquante-sept à Camblanes et Meyssac, 
arrondissement de Bordeaux, fils majeur de Louis Meynard, carrier, âgé de cinquante-sept ans et de Jeanne 
Faucher sans profession, âgée de cinquante-deux ans. 

Décédé à Loupiac (Gironde) le 27 février 1941. 

D’autre Part 
Labonne Françoise, sans profession, âgée de vingt ans, née le vingt janvier mil huit cent soixante en la présente 
commune de Lamothe-Landerron où elle demeure avec ses père et mère, lieu des Raymonds fille mineure de 
François Labonne, cultivateur âgé de cinquante et un ans et de Marguerite Jusix, cultivatrice, âgée de quarante 
quatre ans. 

Décédée à Lamothe-Landerron (Gironde) le 13 juin 1887. 

 Etat civil : Naissance – Année 1884 – 31 juillet – N°13 
Naissance de MEYNARD Pierre. 
Trente-un juillet mil huit cent quatre-vingt-quatre. 
Acte de naissance de Meynard Pierre, né aujourd’hui à six heures du soir, fils de Meynard Louis Jean, cultivateur 
âgé de vingt-six ans et Labonne Françoise, cultivatrice âgée de 23 ans, mariés et domiciliés au village des 

Landerrons. 
Décédé à Osches (Meuse) le 6 septembre 1914. 

 Etat civil : Décès – Année 1887– 13 juin 
Décès de LABONNE Françoise. 
Notes 
Acte de décès de Labonne Françoise, à son domicile des Raymonds sans profession, âgée de vingt sept ans. 

 COMMUNE DE LOUPIAC 
 Etat civil : Décès – Année 1914 – 6 septembre 

Décès de MEYNARD Pierre. 
Transcription de décès du 24 août 1918. Acte N°18. 

« Attendu qu’il résulte des documents communiqués au tribunal et émanant du ministère de la guerre que 
le soldat Meynard Pierre du deux cent vingtième régiment d’infanterie né à Lamothe-Landerron le trente-
un juillet mil huit cent quatre-vingt-quatre fils de Louis Jean Meynard et de Françoise Labonne domicilié 
en dernier lieu à Loupiac a été tué à l’ennemi le six septembre mil neuf cent quatorze à Osches (Meuse). 
Attendu qu’aucun acte régulier de décès n’a pu être dressé …… Par ces motifs le tribunal après avoir 
délibéré, déclare constant ledit décès du soldat Meynard Pierre « Mort pour la France » le six septembre 
mil neuf cent quatorze à Osches, Meuse. 
Ordonne la transcription du présent jugement sur les registres de l’Etat civil de la commune de Loupiac 
Gironde et la mention en marge des dits registres à la date du décès du susnommé. » 
 

DOCUMENTS 
 

CARTES POSTALES 
 LES RÉGIMENTS MILITAIRES 

 144ème Régiment d’Infanterie  BORDEAUX (33)  Caserne Xaintrailles 
 220ème Régiment d’Infanterie  MARMANDE (47) 

 VILLES ET VILLAGES DU FRONT EN 14-18 
 Meuse (55)   Osches 

 

INHUMATIONS 
 MEYNARD Pierre 
 Inhumé à Osches (Meuse) 

SOURCES : 
 Registre de matricule de Pierre Meynard 
 

INTERNET HISTORIQUE DES RÉGIMENTS EN 1914-1918 
 

144ème REGIMENT D’INFANTERIE 
 HISTORIQUE DU RÉGIMENT 

Page 4 

Le cantonnement du 144ème de ligne se fait dans les casernes Xaintrailles et Faucher de Bordeaux (1er et 2ème 
bataillons), à la citadelle de Blaye (3ème bataillon) dont une compagnie de ce bataillon (la 9ème) est détachée Royan 
dans la caserne Champlain. 
SOURCES :  Internet 



220ème REGIMENT D’INFANTERIE 
 HISTORIQUE DU 220ème REGIMENT D’INFANTERIE 

Les combats d’Osches et d’Ippécourt. 
« Du 6 au 9 septembre, allait se dérouler une série d’engagements connus sous le nom de combats d’Osches et 
d’Ippécourt Il s’agissait d’arrêter et de refouler l’aile gauche des armées ennemies qui de la Somme à la Meuse, 
se ruaient vers le sud. Cette aile, après avoir largement débordé Verdun par l’ouest, tentait d’atteindre la région de 
Saint-Mihiel et là, de donner la main à des troupes assaillantes qui seraient venues de la Woëvre ; l’encerclement 
de Verdun aurait été parachevé. 
Le 6 le régiment quitte ses cantonnements à 4 heures et se porte par Courouvre à Souilly ; il fait partie du 
dispositif de marche d’approche de la division. 
A 13 heures, le régiment reçoit l’ordre de se porter à la lisière nord des bois entre Osches et la Cousance et 
d’attaquer sur Ippécourt en liaison avec le 211ème au nord. Il atteint à 14 heures la lisière des bois, après avoir dû 
déployer une compagnie à l’entrée pour répondre à des feux venus du sud-ouest. 
Sur le mamelon Osches – Ippécourt, il déploie successivement trois compagnies (22ème, 21ème, 23ème), fait 
quelques bonds, est pris sous le feu de mitrailleuses invisibles et, après avoir prolongé son effort durant deux 
heures et fait sous le feu un ravitaillement en munitions, il bat en retraite sur Souilly dans un ordre parfait. Il 
recueille des éléments de 259ème, 240ème et 214ème régiment d’infanterie. 
Le régiment, encadré par le 214ème et le 211ème, se fortifie sur la croupe nord-est de Souilly et y bivouaque. Aucun 
ravitaillement ne parvient. 
Durant cette journée, l’ennemi n’a cédé que peu de terrain, mais sa marche à du moins été définitivement arrêtée. 
La lutte a été dure et sanglante : le régiment déplore la mort du commandant SCHLINGER, le capitaine CAPXIR 
blessé et le lieutenant LABARDIN sont disparus ; le capitaine BERDUCOU et le lieutenant GUILLET sont blessés. 
Les pertes de la troupe (306 tués, blessés ou disparus) représentent plus du quart de l’effectif déjà si réduit du 
régiment. » 

SOURCES : 
 Internet : Historique du 220ème régiment d’infanterie en 1914-1918 – Librairie Chapelot Paris 

  Numérisé par Jean-Luc Dron 2010. 
 

 JOURNAL DE MARCHE ET DES OPÉRATIONS DU 220ème R.I. EN 1914-1918 
Journée du 6 septembre 1914. 

Pages 16 & 19 (Documents) 
 « Le régiment quitte ses cantonnements à 4 h et se porte par Courouvre à Souilly, faisant partie du dispositif de 
marche d’approche de la division qui doit attaquer Souilly par l’ouest. 
A 13 h le 220ème reçoit l’ordre de se porter à la lisière des bois entre Osches et la Cousance et d’attaquer sur 
Ippecourt en liaison avec le 211ème au nord. Il atteint à 14 h la lisère des bois après avoir dû déployer la 
compagnie à l’entrée pour répondre à des feux venus du sud-ouest. Sur le mamelon Osches – Ippécourt, il 
déploie successivement 3 Compagnies (22.21.23) fait quelques bonds, est pris sous le feu des mitrailleuses 
invisibles, et après un effort qui se prolonge 2 heures, obligé à ravitailler en munitions sous le feu, il bat en retraite 
sur Souilly dans un ordre parfait. Il est mélangé à des éléments épars du 259, 240,214. 
 Pertes :  Officiers – 1 tué, 2 disparus, 2 blessés.  Troupes : 306 tué, blessés, disparus. 
Il se fortifie avec sur la croupe N.O de Souilly, encadré par le 214 et 211. Bivouac sur les positions. Pas de 
ravitaillement. » 
Sur l’état nominatif des officiers, sous officier, caporaux et soldats, tués, blessés, faits prisonniers et disparus au 
combat du 6 septembre : 
 Le soldat 2ème classe Meynard est blessé. 

              (J.M.O * 11 août 1914 au 4 mars 1916) 
SOURCES : 

 Internet/mémoire des hommes - journaux des unités (1914-1918) 
 

 
   Meuse, bataille de Osches.    ©:  Internet 

 



MONUMENT AUX MORTS - 1914-1918 
 

COMMUNE DE LOUPIAC 
 

La transcription de décès du soldat Pierre Meynard est 
enregistrée sur les registres d’Etat civil de la commune de 
Loupiac. 
Il est inscrit sur le Monument aux Morts de la commune de 
Loupiac. 

 

      
Monument aux Morts de la commune de Loupiac (Gironde)  ©: J.F.B.              Médaille de la victoire 

  Meynard Pierre 
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 Archives municipales de la commune de Lamothe-Landerron (Gironde). 
Registre des tables décennales. 
Registre des mariages, année 1880, acte N° 5 du 14 août 1880. 
Registre des naissances, année 1884, acte N° 13 du 31 juillet 1884. 
Registre des décès, année 1887, acte N° 10 du 13 juin 1887. 

 Archives municipales de la commune de Loupiac (Gironde). 
Registre des tables décennales. 
Registre des décès, année 1918, acte N° 18 du 24 août 1918. 
Registres de dénombrements, année 1896. 
 

 Archives  
Documents internet. 
Documents : Crédits photos internet. 
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